
Prédication : 

 

Chers frères et sœurs en Christ, 

Les textes du jour nous parlent de la prière. Mais Qu’est ce que prier ? A quelle fréquence ? Pour 

qui ? Comment prier ? Voici quelques pistes à explorer sur ce thème de la prière. 

Nous sommes parfois désarmés pour prier : que dire ? Comment le dire ? 

Paul dit dans sa lettres aux Romains (8,26s.) : « De même aussi l’Esprit nous aide dans notre 

faiblesse, car nous ne savons pas ce qu’il nous convient de demander dans nos prières. Mais 

l’Esprit lui-même intercède par des soupirs inexprimables ; et celui qui sonde les coeurs connaît 

quelle est la pensée de l’Esprit, parce que c’est selon Dieu qu’il intercède en faveur des saints. ». 

La prière est un appel vers Dieu mais aussi une relation. 

 

Au culte il y a plusieurs temps de prière : le recueillement, la louange, la prière de repentance, la 

prière d’illumination avant les lectures, la prière d’intercession, le Notre Père… On peut presque 

avoir l’impression que tout le culte est une prière, ou une succession de prières. 

 

Quand prier ? 

 

Nous prions quotidiennement, le dimanche au culte, de temps en temps, quand cela nous chante, 

quand nous sommes confronté.e.s à une situation difficile, quand nous sommes gravement malades, 

quand nous ne voyons plus une issue au gouffre, quand nous sommes submergé.e.s, quand nous 

sommes reconnaissant.e.s, quand quelqu’un d’autre nous a demandé de prier pour lui.  

Nous prions, car cela fait partie de notre vie de chrétien au quotidien. En voyant les actualités, nous 

avons mille raisons pour prier, pour remettre le monde entier devant Dieu. Heureuse la femme, 

heureux l’homme qui entretient la relation avec Dieu à travers la prière. Prier pour commencer et 

ponctuer sa journée. 

Prier c’est aussi assumer son impuissance, prier pour dire au Seigneur : Viens à notre aide, car 

seul.e.s nous n’y arriverons pas. Oui, Dieu viens à notre aide. 

 

Comment prier ? 

 

Dans l’évangile du jour, un pharisien et un collecteur d’impôts prient au Temple de Jérusalem. Jésus 

privilégie la prière solitaire et discrète. « Adresse ta prière à ton Père qui est là (dans ta chambre) 

dans le secret », dit-il au cours de son Sermon sur la montagne. 

Cette recommandation doit être prise au sérieux, mais dans le texte d’aujourd’hui ce n’est pas le fait 

de prier en public du pharisien que critique Jésus, mais c’est le contenu de sa prière. Il se vante, , il 

critique les autres et une personne en particulier. Mais, outre le fait qu’il se met en valeur, ce qu’il 

faut remarquer, c’est qu’il prétend informer Dieu de choses que le Seigneur sait déjà. 

Parler comme si on informait Dieu est une dérive courante, dans notre prière personnelle ou en 

groupe. 

La prière à quoi ça sert ? 

La prière n’a pas pour but de dire à Dieu ce qu’il sait déjà. Qu’elle soit très personnelle ou 

collective, elle Lui dit nos sentiments, notre reconnaissance, nos craintes et soucis pour les autres et 

pour nous-mêmes, nos regrets et remords. Plus globalement elle exprime notre désir et notre besoin 

de relation avec Lui. C’est une parole de relation et non d’information. Et c’est justement ce qu’est 

la prière du collecteur d’impôts. En se reconnaissant comme pécheur il n’informe pas Dieu, il Lui 

demande pardon et miséricorde. Il y a là une leçon à retenir, Dieu sait déjà ce dont nous avons 

besoin, alors restons humbles et conscients que sans son aide, aucun salut n’est possible. 

 

Pour qui prier ? 

 



Pour toutes les femmes et les hommes du monde, ceux qui font du bien et y compris ceux qui n’en 

font pas. Ils ont une place dans notre prière car Dieu ne veut pas la mort du pécheur mais sa 

conversion. La miséricorde de Dieu est mille fois plus forte que toute colère. Toute prière est basée 

sur cette conviction. 

 

Comment prier ? 

 

Jésus lui-même montre l’exemple et son exemple incite les disciples à lui demander de les 

enseigner. 

Jésus a prié à plusieurs reprises, cela a intrigué les disciples qui ont voulu connaître le contenu de sa 

prière. Ils demandent à Jésus de leur apprendre à prier, et Jésus leur dit : voici ce que vous pouvez 

dire : Père ! Que ton nom soit sanctifié ; que ton règne vienne. Donne-nous chaque jour notre pain 

quotidien ; pardonne-nous nos péchés, car nous aussi nous pardonnons à quiconque nous offense ; 

et ne nous induis pas en tentation. Ni plus, ni moins. Cela peut suffire.  

Prier, c’est garder le lien, un échange intime avec Dieu dont je me sens aimé.e.  

Oser demander, chercher, frapper aux portes. 

Comme dans l’évangile du jour, l’ami qui se pointe au milieu de la nuit pour demander du pain. 

Oui, il ose frapper même au milieu de la nuit et il demande – sa hardiesse lui donne raison : il 

obtient ce dont il a besoin. Le père donne bien sûr à son enfant du pain plutôt qu’une pierre et/ou un 

poisson plutôt qu’un scorpion. 

 

Prier, cela s’apprend à l’école du Christ. Comment ? 

 

La prière, comme toute chose, s’apprend en le faisant. Si vous n’avez pas de mots, prenez ceux des 

psaumes. Si vous n’avez pas de Bible pour trouver des psaumes, priez dans le silence, car, comme 

disait Jésus à un autre moment à ses disciples qui voulaient apprendre à prier : Va dans ta chambre 

la plus reculée, ferme la porte et prie ton Père, ne faites pas des grands discours, car votre Père sait 

de quoi vous avez besoin avant que vous le lui demandiez. (Mt 6,6-8). 

Dans l’école de la prière nous apprenons petit-à-petit à élargir notre champ de vision : nous 

décentrons nos prières pour ne pas seulement tourner autour de notre petit être, notre famille – 

élargir la prière, ce que nous faisons à la fin d’un culte quand nous portons le monde entier avec ses 

joies, mais notamment avec ses peines devant Dieu. Nous pouvons porter cela devant Dieu et peut-

être pouvons ou devons-nous lui demander du courage pour apporter notre pierre à l’édifice. 

 

Voilà, et comme dit Paul dans sa lettre aux Thessaloniciens : « Soyez toujours joyeux. 

Priez sans cesse. Rendez grâces en toutes choses, car c'est à votre égard la volonté de Dieu en 

Jésus Christ. » 

Oui, rendons grâce à Dieu de pouvoir encore pouvoir vivre, de pouvoir le prier, ce qui n’est pas le 

cas dans certains pays du monde. Chacun et chacune est concerné, qq soit son âge et son état, la 

prière est l’affaire de tous. Et ça marche, ça sert à quelque chose, soyer en persuadés. L’Esprit Saint 

agit : des situations bloquées, inextricables, se dénouent brusquement, des personnes perdues de vue 

reviennent, un problème se résout... On pourrait multiplier les exemples Une coïncidence ? Un 

hasard ? Plutôt l’action quasiment invisible du Seigneur qui, comme pour le prophète Elie à 

l’Horeb, se manifeste dans un souffle ténu. 

Alors frères et sœurs, prions sans cesse, rendons grâce en toutes choses. Alors faites une place à 

Dieu dans votre vie, vous allez la voir changer, 

Amen 

 


